
A VENDRE
Maisons avec jardins, appartements à

louer de suite, belle vue, eau et gaz. S'ad.
à M. Ch.-Auff. Clerc, Cité de l'Ouest 1.

IMMEUBLES A VENDRE

Les hoirs de M. F. Pétavel offrent à
vendre l'immeuble qu'ils possèdent au
Rocher St-Jean (Sablons) à Neuchâtel, se
composant de :

1° Une maison renfermant : une cuisine,
<) chambrés et dégagements: plus tonnelle
et buanderie, bûcher, terrasse, jardin d'a-
grément et jardin potager.

2° Une maison ayant deux cuisines, 12
chambres, caves, bûchers , tonnelle , j ar-
din et une parcelle de vigne.

3° un terrain en nature de vigne au sud
de la route de la Côte, de 4 ouvriers en-
viron.

4° Une vigne au nord de la route de la
Côte.

Cet immeuble pourrait être vendu en
un seul bloc, ou en plusieurs lots.

Agréable situation au - dessus de la
Tille; eau dans la propriété, beaux om-
brages, accès par la route de la Côte.

S'adresser pour les conditions à l'étude
"Wavr*..

Immeuble à vendre.

v ente de bois
VENTES PAR VOIE D'ENCHERES

La commune de Corcelles et Cormon-
drèche vendra dans ses forêts, lundi 15
ju illet prochain, les bois suivants :

75 stères sapin,
60 tas de perches,

11800 fagots hêtre et sapin.
Le rendez-vous est à la Prise-Imer à

8 72 heures du matin.
Corcelles, le 10 juillet 1878.

Au nom du Conseil communal :
Le caissier, A. HCJIBEET.

On vendra par voie d'enchères
publiques, lundi 15 juill et 1878,dès 9 heures du matin, maisonLoup, Faubourg1 de l'Hôpital, les
marchandises et outils du maga-
sin de feu Henri Loup, gypseur,
à Neuchâtel , et qui consistent
dans ce qui suit :

500 livres huile grasse et dégraissée.
500 livres essence de térébenthine: des
caisses et barils de céruse , vert de
Sch'weinfurth, blanc de zinc en poudre et
broyé, ocre jaune et rouge: vernis, vernis
copaL, vermillon, huile d'œillet, terres di-
verses, etc., soit toutes les marchandises
d'un magasin de gypseur bien assorti:
une bascule et ses poids, 4 grands vases
en fer-blanc, des camions, des couteaux,
des pinceaux en quantité, des brosses,
des caisses à sàcher . des cribles et des

tamis, des scies, des cordes, des chevalets,
2 chaudières en cuivre , 3 escaliers dou-
bles, de la toile d'emballage et quantité
d'autres articles dont le détail est suppri-
mé. Les montes auront heu au comptant.

Greffe de paix.

On vendra par voie d'enchères publi-
ques, jeudi 18 juillet, place Purry, les ob-
jets suivants : 3 lits dont deux en
bois dur, 1 lit en fer avec som-
mier, 2 fourneaux en fonte, des
lampes à suspension et d'autres
objets dont le détail est suppri-
mé.

Les montes auront lieu au comptant.
Greffe de paix.

Vente d immeubles
Pour cause de décès, on offre à vendre

de gré à gré l'immeuble connu sous le
nom de lu Fabrique de Marin, com-
prenant quatre corps de bâtiments à l'u-
sage d'habitations et caves, vastes ateliers
d'horlogerie, écurie, remise, fenil et buan-
derie, et comme dépendances : vaste cour,
jardin et verger.

Cet immeuble renferme dix apparte-
ments. Beaux ombrages. Fontaine intaris-
sable. S'adresser pour tous renseigne-
ments et pour visiter l'immeuble à G.
Hug, greffier , à St-Blaise. [H-253-N]

Nous commencerons prochai-
nement un nouveau feuilleton
de quelque étendue, intitulé

MARIELLE
par Augusta COUPEY.

Cet ouvrage se recommande à l'at.en-
tion de nos lecteurs par l'originalité du
¦style aussi bien que par l'intérêt soutenu
et varié de l'action. 11 est en même temps
du petit nombre de ceux qui peuvent être
mis rU..q tonte*. IAS mains.
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la règle les annonces se paient d'avance on par rem-
boursement, et doivent être remises la venle de la
publication , avant midi.
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expéd franco parla poste « S»S0
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Pour l'étranger :
Pour un an, • 15*50
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Si le temps est favorable , la Fanfare
italienne donnera un concert public ce
soir, dès 8 h., sur l'esplanade derrière le
Collège latin.

Neuchâtel, 13 juillet 1878.
Direction de Police.

En vertu de 1 art. S du Keglement sur
la police des chiens, la direction soussi-
gnée invite lesprop riétaires de chiens qui
n'ont pas encore acquitté la taxe légale,
à le faire d'ici au 31 juillet courant, au
bureau de la Direction de Police, tous les
jours, de 2 à 6 h. du soir .

Passé ce terme, l'art 9 du règlement,
ainsi conçu, sera strictement observé :

« Tout chien qui sera trouvé sans être
muni du collier et de la plaque prescrits à
l'art. 8 du règlement, sera saisi, conduit
au préposé et abattu après le terme de
48 h"s., s'il n'est pas réclamé. S'il est
réclamé, le chien sera rendu contre paie-
ment de l'amende (art. 18, pénalité fr. 5)
et de la taxe, si elle n'a pas été acquit-
tée. »

•Neuchâtel, 5 juillet 1878.
Direction de Police.

Publication municipale

A vendre on à louer

à Auvernier,
à proximité de la place d'armes fédérale
deColombier, très avantageusement connu
et complètement remis à neuf ; bien ex-
posé sur la route cantonale et jouissant
en même temps d'une -vue grandiose sur
le lac et les Alpes. H comprend chambres
à coucher, salles à manger, café, débit de
vin: terrasse, écurie et jardin.

Conditions exceptionnellement avanta-
geuses. S'adresser au propriétaire

Ch. Dœse.

On offre à vendre de gré à gré les im-
meubles suivants :

Territoire de Colombier.
1° Une maison située dans l'intérieur

du village, renfermant deux logements,
une écurie et un grenier à foin, avec dé-
pendances.

2" Aux Prés d'Areuse, un champ de
155 ares (45 émines 14 pieds), lequel
peut être divisé par parcelles.

3° Un verger à Prélaz de 437 mètres.
4° Un jardin au Quartier-neuf de 258

mètres.
5° Une vigne dite la Percerotte de 990

mètres.
6° A Cey lard, une vigne de 1125 mètr.
7" A id. , une vigne dite Cey lard-

Lozeron, d'environ 700 mètres.
8° Au Rosy, une vi»ne de 1125 mètr.
9° id., » de 1285 »

10° id., » de 1550 »
11" id., » de 475 mètr.

Pré et bois 785 mètres.
Territoire d'Auvernier.

12° Une maison située au centre du
village, renfermant un bon logement de
vigneron, cave, remise, avec jardin et dé-
pendances.

13° Au Tertre , une vigne d'environ
1875 mètres.

Territoire de Boudry.
, 14° A Brassin, une vigne de 4227 mè-
tres (12 ouvriers) et un terrain d'environ
4114 mètres, garni de plantes de chêne.

Territoire de Bevaix.
15° A Buchaux, un champ d'environ

1011 mètres (3 émines.)
16" Au Pontet, un pré d'environ 674 !mètres (2 émines.)
Pour voir ces immeubles et traiter,s'a- j

dresser au notaire Jacot, à Colombier.

La vente de l'immeuble
du Café du Jura , à Neu-
châtel, n'ayant pas abou-ti, les créanciers ont dé-
cidé qu'une nouvelle en-
chère, sans mise à prix
préalable, aurait lieu le
jeudi 18 juillet prochain,
à 3 heures après-midi et
en l'étude de S.-T. Porret,
notaire, à Neuchâtel.

On vendra par voie d'enchères publi-
ques, le mardi 30 juillet 1878, à 4 heures
du soir, en l'étude de M. Clerc, notaire,
à Neuchâtel, une maison située rue du
Tertre, n° 8, en dite ville, ayant rez-de-
chaussée et trois étages, comprenant six
logements. Par sa position, ses vastes lo-
caux au rez-de-chaussée, et un terrain at-
tenant à la maison du côté sud , cet im-
meuble conviendrait particulièrement à
un fabricant de meubles, menuisier ou
autre industriel. La maison entière peut
être libre à Noël prochain. Mise à prix
25,000 fr. Pour tous renseignements,
s'adr pn la d.tp ètudf.

Hôtel et oeesioo de la Côte

ANNONCES DE VENTE

Ai Bazar noncMtelois.
rasYS Ysas&it

reçu un envoi de nouvelles chaises
pliantes brevetées, d'une grande so-
lidité et qui peuvent se réduire à un petit
volume.

FRAN ÇOIS EGLI jeudiîs jJîiet,
avec un convoi de porcs maigres de dif-
férentes grosseurs, au marché des porcs
à Neuchâtel .

A vendre un lot de billes et perches de
frêne. S'adr. au chantier L. Sottaz, à la
Gare.

A vendre un BEL ANE de*16 mois,mesurant lœ10. S"adr. au signal de Chau-
mont.

An magasin Favre-Lebet ,
Château 4.

Une quantité de grands sacs d'embal-
lage peu usagés, à vendre à raison de fr.
1 pièce. — Encore quelques cents kilos
feuilles de maïs, à prix réduit.

Le Bazar neuchâtelois,
FRITZ VER DAN

RTJE DE L'HOPITAL
vient de recevoir un très grand assorti-
ment de poussettes pour poupées à des
prix très bas.

Âu magasin de H. F. Calante,
successeur de

Borel-Wittnauer
BOUTEILLES

de la verrerie de Blanzy.

MAGASIN QUINCHE
Figues lre qualité à 70 cent, la livre.



PLACES OFFERTES on DEMANDEES
230 Une jeune fille de la Suisse alle-

mande désire se placer comme demoiselle
de magasin pour apprendre le français,
elle n'exige pas de traitement. A défaut
de place dans un magasin, elle entrerait
comme apprentie chez une modiste. S'a-
dresser Neuboura;, n" 4.

Une personne de 19 ans, forte et ro-
buste, désire se placer chez une blanchis-
seuse pour 'se perfectionner dans cette
profession. S'adr. A. Kiehl, à Faoug près
Morat, qui donnera les renseignements
nécessaires.

Un jeune Suisse allemand écrivant et
parlant bien l'allemand et l'anglais et pas-
sablement le français, cherche à se pla-
cer sous conditions modestes dans une
maison de commerce quelconque, ou dans
un hôtel comme portier ou aide-portier,
avec l'occasion de se perfectionner dans
le français. Adresser les offres à l'agence
de publicité Orell, Fussli et Ce, à Zurich,
sous les initiales O. F. 991. (O. F. 991).

Une institutrice âgée de 28 ans, du nord
de l'Allemagne, diplômée pour l'allemand,
l'anglais et le français, ayant l'expérience
et la pratique de l'enseignement, désire
trouver un engagement dans une famille
ou dans un institut; les meilleures réfé-
rences à disposition. S'adr. à MUe Heyer,
institut Chauvet, Yverdon.

km aux maîtres gypseors
Le syndic de la masse en faillite du ci-

toven Emile Dellavedova, naguère maître
gvpseur. à St-Blaise , offre à vendre en
bloc ou par parties, si la vente en bloc n'a-
boutit pas, tout le stock relativement
considérable de cette masse , consis-
tant surtout en couleurs, vernis, essences,
huiles, siceatifeéruse, colle, ciment gypse,
sable, lambris,lattes, papiers peints, verre
à vitres de toutes nuances, pinceaux,
brosses , camions , échelles , moulins à
broyer les couleurs, petits chars à 2 et à
4 roues, en uu mot tout le matériel d'un
établissement de ce genre bien assorti.

S'adresser pour tous renseignements et
pour traiter, au greffier Hug. à St-Blaise,
syndic de la masse. [H-254-N]

196 A vendre un bon potager, presque
neuf, de grandeur moyenne, avec tous
ses accessoires. S'adr. au bureau d'avis.

Demande de place
Un jeune homme bien au courant des

travaux de la campagne et qui sait soi-
gner le bétail, désirerait une place à Neu-
châtel ou aux environs. L'occasion d'ap-
prendre la langue française est préférée
aux gages. Les détails par le bureau de
placement Baldin. à Frauenfeld, canton
de Thurçovie. (M. _6l7 Z.)

Une jeune alsacienne, désireuse de se
perfectionner dans le français et dans les
soins du ménage, surtout la cuisine, aime-
rait à se placer dans une famille du can-
ton, de préférence chez un pasteur. Elle
tient moins à un gage élevé qu'à un bon
traitement. S'adr. à MUe Paget, rue Saint-
Maurice 11, Neuchâtel.

Une brave fille sachant cuire un bon
ordinaire et connaissant tous les ouvra-
ges du sexe, cherche à se placer sous
conditions modestes, chez une famille de
la Suisse romande, où elle aurait l'occa-
sion d'apprendre le français. S'adr. sous
chiffre S. N. n° 3397, à l'agence de pu-
blicité H. Blom, à Berne.

On cherche une place pour une mère
de famille active, honnête et bien recom-
mandée, qui a l'habitude d'un grand mé-
nage de paysans, sait cultiver un jardin,
travailler à la campagne et faire une cui-
sine simple. S'adresser à Mme Jenny Des-
combes, faubourg de l'Hôpital 18.

218 Une fille qui parle les deux lan-
gues, cherche une place de femme de
chambre ou pour faire un petit ménage.
Bonnes recommandations. S'adresser à
l'hôtel du Poisson, place du Marché.

Une fille allemande qui aime les en-
fante, demande une place de bonne ou
de fille de chambre; elle sait coudre à la
machine et est pourvue de bons certifi-
cats. S'adr. à Mme Delay, au Prado, route
de la Côte.

Une jeune fille ayant l'habitude des
enfants cherche une place de bonne pour
le 1er août. S'adr. hôtel du Cheval-blanc,à. Colombier.

219 Une jeune fille de la Suisse alle-
mande cherche une place de femme de
chambre ou pour faire un petit ménage.
S'adr. au bureau du journal.

194 Une personne âgée, qui sait faire
un bon ordinaire, cherché une place dans
une famille tranquille : elle préférerait à
la campagne. S'adr. au bureau d'avis.

DAVID REBER
1, EUE DC MOLE, 1.

Spécialité d'enveloppes et de pa-
pier commercial.

Entête de lettres. Mémorandums,
factures, notes, cartes d'adresses.

Cartes de visite à la minute.
Timbrages en couleurs. Monogram-

mes variés et pour tous les goûts.
Impressions en tous genres.

Prix modérés.

A louer une petite maison renfermant
deux logements , à Port-Boulant. —
Conditions avantageuses. S'adr. Jétude
Guyot, notaire, en ville.

226 A remettre de suite une chambre
pour un coucheur. Rue Saint-Maurice 15,
au premier.

236 A louer un appartement de 3 cham-
bres, cuisine et dépendances. S"adr. au
bureau d'avis.

184 A louer un logement de 3
pièces et un sous-sol convena-
ble pour grand encavage, et un
local pour boulangerie. S'adres-
ser Boine lO.

A remettre de suite un bel appartement
de 5 pièces et dépendances pour le prix
de fr. 600 par an. S'adr. à Frédéric Mon-
tandon, rue de la Côte.

220 A louer une chambre meublée ou
non, au soleil, rue de l'Industrie 21, au
troisième.

A louer de suite, chez V ictor \v eber,
à Peseux, une chambre meublée ou non.

212 A louer pour le 1" août, un loge-
ment de 2 chambres, pour un petit mé-
nage tranquille. S'adr. rue St-Honoré 16,
au troisième à droite.

215 A louer une chambre meublée. S'a-
dresser rue du Château 1, au second.

216 Pour le 15 courant , une petite
chambre indépendante. S'adr. rue du Coq-
d'Inde 8, au premier. 

^^209 A louer de suite, au centre de la
ville, une belle grande chambre bien éclai-
rée, pour une personne tranquille. S'adr.
au bureau de cette feuille.

214 A louer une chambre meublée, rue
du Château 7, au premier étage.

217 A louer dès maintenant deux gran-
des chambres meublées. S'adr. faubourg
du Lac 3, troisième étage, à droite.

202 De suite, à louer deux petits loge-
ments. S'adresser Prise Châtelain 2.

204 A louer une chambre meublée,
pour messieurs. Rue de l'Orangerie 6,
rez-de-chaussée, à gauche.

200 A louer, pour le 24 septembre, un
petit logement situé du côté du soleil,
comprenant une chambre, cabinet, cuisi-
ne, galetas et cave. S'adresser Place du
Port 11.

A la même adresse, à vendre ou à louer
un bon piano carré qu'on céderait à bas
prix.

195 A louer une jolie petite chambre
meublée, ehauffable, rue St-Maurice 1,
au 3m e.

148 A louer de suite une jolie cham-
bre meublée ou non, Croix-du-Marehé 3,
au second.

154 A louer une chambre meublée.
S'adr. au bureau du journal.

160 A louerfune'chambre meublée. S'a-
dresser Industrie, maison Margot, entre-
preneur.

132f De suitej une chambre meublée,
Seyon 30, au 3me, à droite.

A louer dès maintenant à Vieux-Châ-
tel, un logement de 4 chambres, dont une
avec balcon, vue sur les Alpes, cuisine
et toutes les dépendances nécessaires.

Dans la même maison, pour le 1er oc-
tobre ou pour Noël, un logement de 5
chambres avec balcon et toutes les dé-
pendances.

Un autre dans le même quartier, pour
Noël , de 5 chambres, cuisine et toutes les
dépendances nécessaires. S'adresser pour
les voir à Mlle Ritter. Vieux-Châtel, n° 2.

100 De suite, deux belles chambres
eontiguës, pour bureau si on le désire,
vue sur la promenade, 17 faub. du Lac.

A louer, pour la St-Jean prochaine, un
beau logement de 5 pièces et dépendances,
situé rue St-Honoré, place du Port, mai-
son n° 2, 3me étage; belle situation au so-
leil, vue sur le lac et les Alpes, eau et gaz
dans la maison. S'adr. à Antoine Hotz, in-
génieur, même maison.

801 A louer une chambre meublée,
vue sur le lac, rue du Môle 6, au 3me.A LOUER

234 Une demoiselle honnête, parlant
français et allemand, cherche à se placer
au plus tôt pour aider dans un magasin
ou comme sommelière. Le bureau du jour-
nal indiquera.

237 Une fille active et fidèle, qui sait
passablement cuire et connaît les ouvra-
ges d'une maison, demande une place
pour de suite. Bons certificats. S'adr. rue
des Moulins 10, au magasin.

Une bonne domestique parlant fran-
çais, qui sait faire un bon ordinaire, cher-
che uneplaeepour de suite dans unebonne
famille. S'adr. chez Mme Zeller, ruelle
Breton 1.

238 On cherche pour une demoiselle
de toute moralité et recommandable, une
place de femme de chambre ou demoi-
selle de magasin. S'adr. rue du Bassin 8,
au 1er.

228 Un jeune homme sachant bien soi-
gner le bétail, désire se placer dans une
bonne place, pouvant produire de très
bons certificats. S'adr. rue du Neubourg
17, au second.

229 Une fille de 22 ans désire se pla
cer dans un café-restaurant pour servir
elle peut fournir de bons certificats. S'a
dresser chez M. Schoumacher, à Coffra
ne (Val-de-Ruz).

On voudrait placer dans une bonne
famille de la Suisse romande, une jeune
fille qui s'occuperait des travaux du mé-
nage. S'adr. à M. E. Gohl, orfèvre, à Aar-
berg.

232 L ne fille de 30 ans. qui sait faire
un bon ordinaire, désire se placer de suite.
S'adr. Moulins 9, au troisième derrière.

OFFRES DE SERVICES

_^ _̂\E__ _>̂  ̂ EL1X1R VINEUX ^*̂ ĝ
Apératif, Fortifiant et Fébrifuge
Contenant tous les principes des 3 quin-

quinas et très-recommandé par les médecins
. contre l'anémie, le manque de forces,

chlorose, pâleur maladive,
affections de l'estomac,

f ièvresinvétérées, convalescences lentes, etc.
* PAR IS, 2- - 19, RUE OROUOT • LES PHARMACIES

En vente chez M. Bourgeois, ph. à Neuchâtel.

Pour la suite des annonces de vente, voir
le Supplément.

235|Un employé tranquille demande
àlouer'en ville unechambre non meublée,
indépendante. Adresser les offres à E. P.,
poste restante, Neuchâtel.

ON DEMANDE A LOUER

CONDITIONS OFFERTES

un jeune homme probe et actif , qui sache
soigner un cheval et s'entende un peu au
ja rdin et à la vigne. Entrée de suite ou à
la fin du mois. Bon gage si on est con-
tent. Le bureau d'avis indiquera. 231

On demande

AVIS AUX PARENTS
On cherche pour Berthoud (canton de

Berne), en qualité de

BONNE
une fille bien élevée, de bon caractère, de
16 à 18 ans, parlant exclusivement le
français, désirant apprendre l'allemand
et aimant beaucoup les enfants. Vie de
famille. — Ecrire franco sous V. X. 523,
à MM. Haasenstein & "Vogler, à
Berne. (714-Y)

221 Ou demande pour la première
quinzaine d'août pour une personne seule,
une domestique entendue, sachant faire
une bonne cuisine, active et ayant une
bonne santé. Inutile de se présenter sans
références. Le journal indiquera.

223 On demande de suite une fille sa-
chant faire un bon ordinaire et soigner
des enfants. Inutile de se présenter sans
recommandations. S'adr. au bureau de la
feuille d'avis.

On cherche à Nuremberg pour une fil-
lette de 6 ans

UNE BONNE
de la Suisse française, qui parle allemand.
On prie d'envoyer les certificats et la
photographie sous Q, 927 au bureau
d'annonces de B. Mosse. à Nurem-
berg. [M. à 150/vi M.]

Un jeune chien, manteau blanc et brun,
race épagneul, a disparu depuis diman-
che 7 courant ; la personne qui en aurait
pris soin, ou qui pourrait en donner des
renseignements, est priée d'en aviser le
propriétaire, F. Liider, Vieux-Châtel 3, à
Neuchâtel.

OBJETS PERDUS OC TROUVÉS

AVIS DIVERS

La fête d'été de la Société neuchâte-
loise des Missions aura lieu , D. v., aux
Verrières, le jeudi 15 août, à 9 heures du
matin, au temple.

MISSIONS ÉVANGÉLIQUES

A KTERLAKEN
Emile Haller fils , tenancier de

l'hôtel, prévient ses amis et le public en
général que son établissement est en
pleine activité , et qu'il peut , au besoin,
fournir des repas de société moyennant
avertissement de quelques heures à l'a-
vance. Il reçoit aussi des pensionnaires.
Prix modérés, service actif.

HOTEL II li un
Tir, dimanche 14 juillet, de midi à T

heures du soir :
Prix : fr. 200 — Primes fr. 102.
Cible à points avec prix. : '

Cortaillod, le 10 juillet 1878.
Le Comité.

Mousquetaires de Cortaillod.



L'Agence générale sise .'éiptien
A. Zwilchenbart, à Bâle,

a l'honneur d'informer le publie qu'elle a chargé M. Ed. .Lemp fils, à Neuchâtel ,
de la représenter dans le canton de Neuchâtel.

Bâle , le 1" juillet 1878. [M-2523-Z] A. Zwilchenbart.

222 Un voyageur de la Suisse romande,
s"occupant de voyages dans la Suisse al-
lemande, se chargerait de la vente à la
commission d'un ou deux articles. Adres-
ser les offres sous les initiales R. H. 121,
au bureau de cette feuille.

224 Une bonne nourrice se chargerait
de soigner un enfant chez elle : conditions
avantageuses. S'adr. Vauseyon 8. au 2™*
éta_re.

LEÇONS D'ITALIEN
Un étudiant de l'Académie , d'origine

italienne, serait disposé à donner quel-
ques leçons pour l'enseignement de sa
langue maternelle. S'adresser à M. le pas-
teur DuBois.

CER CLE LIBÉRAL
On demande encore quelques pension

naires pour la table.

GRAND BAL PUBLIC
dimanche 14 juillet, à l'hôtel de la Côte
à Auvernier. Bon orchestre. Salon parti-
culier et terrasse pour familles. — Bon-
delles.

LE COXGR èS. — La Russie est à Ba-
toum, l'Autriche en Bosnie et en Herzé-
govine, l'Angleterre acquiert 111e de Chy-
pre, tel est le dernier mot du Congrès
qui devait protéger la Turquie, limiter
les prétentions russes et fortifier le droit
européen, en rétablissant l'équilibre rom-
pu par l'abus de la force. Les forts et les
habiles n'ont tenu compte que de leurs
intérêts, et la reconstitution de la Tur-
quie, tant prônée par lord Beaconsûeld,
n'a abouti qu 'à uu premier partage de
l'empire des Osmanlis. Le second, pro-
bablement, ne se fera pas beaucoup at-
tendre.

Pendant que l'opinion avait la bonho-
mie de croire que les plénipotentiaires
anglais discutaient sans arrière-pensée
les articles du traité de San-Stefano, tous
les détails de l'annexion qui allait se pro-
duire étaient arrêtés d'avauee. Ainsi que
l'a constaté M. Cross, l'un des principaux
collègues de lord Beaeonsfield. M. Layard
signait avec le gouvernement turc, dès le

NOUVELLES ÉTRANGÈRES

Avis important
Le soussigné, directeur de l'Agence

générale d'affaires , a l'honneur d'in-
former les personnes qui ont bien voulu
lui accorder leur confiance, que sa maison
n'a rien de commun avec celle qui
s'intitule Agence générale suisse, et les prie
de ne pas confondre.

E. Bonnefoy,
Agence générale, Evole 9, Neuchâtel.

Les actionnaires de la Société de
construction de Neuchâtel sont infor-
més que le 20me Rapport du Conseil d'Ad-
ministration, ainsi que les statuts de la
Société de liquidation , ont été imprimés,
et que ces deux publications sont à leur
disposition dans les bureaux actuels de
la Société, rue du Musée (comptoir de
MM. Borel et Courvoisier).

Une demoiselle, domiciliée à Vaumar-
cus, très bien recommandée, ayant ensei-
gné le français en Angleterre pendant 10
ans, et l'anglais en Hollande pendant 3
ans, désirerait donner, dans les localités
situées sur la ligne du chemin de fer, de
Neuchâtel à Yverdon, des leçons d'an-
glais ou d'autres branches (musique,
allemand, etc.) S'adresser à Mmes de Bu-
ren, ou à MUe iEschimann, à Vaumarcus,
à MM. les pasteurs Borel et Rollier, à St-
Aubin.

FRITZ HUNZIKER , cordonnier
rue des Fausses-Brayes 15,

annonce à sa bonne clientèle et au public
en général, qu'il se charge de poser les
élastiques aux chaussures aux prix sui-
vants :

Bottines pour hommes, 70 c. la paire,
» » dames, 60 c. »
Ouvrage prompt et soigné.

Promesses da mariages.

Henri Muller , ébéniste , alsacien , dom. à Neu-
châtel , et Sophie-Caroline-Julie Beff, tailleuse ,
dom. à Berne.

Charles-Auguste Perret , agriculteur , de Neu-
châtel , et Emma Petitpierre , ménagère ; tous deux
dom. à Montborget , (Vaud).

Alexandre Marti , horloger , bernois , et Lina
L'Epp lattenier , horlogère ; tous deux dom. à Neu-
châtel.

Naissances.

4. Jean-Louis, à Gustave Eichenberger et à
Aloïsia née Amrein , bernois.

4. Un enfant du sexe féminin , né-mort , àFré-
déric Lerch et à Rosina née Tissot , bernois.

5. Lucie-Adèle , à PietroBettinelli et'à Marie-Ida
née Borel , tessinois.

6. Jeanne-Henriette , à Georges-Gustave Droz-
dit-Busset et à Irène-Alida née Monney, -du Lo-
cle.

7. Frédéric-Charles-Albert à Pierre-Frédéric-
Antoine Weibel et à Marie née Rey , fribourgeois.

7. Un enfant du sexe masculin né-mort , à Jean-
Henri Vuillemin et à Marianne née Betschen . fri-
bourgeois.

9. Henriette-Rosa , à Henri-François Louis
Schorpp et à Elisabeth-Amélie née Dubois , de
Neuchâtel.

9. Un enfant du sexe féminin né-mort , à Jacob
Grau et à Elisabeth née Eggenberg , fribourgeois.

10. Un enfant du sexe masculin né-mort , à Jean-
Baptiste-Eug ène Berthoud et à Marie-Antoinette-
Joséphine née Rausch , de Couvet.

Deces.
5. Georges-Auguste , 2 m. 13., fils de Pierre de

Salis et de Agnès-Louise née Latrobe , des Gri-
sons.

6. Marie-Anna-Emilie née Petitpierre , 31 a. 6 m.
19 j.. épouse de Charles-Auguste Reymond , de
Fontaines.

8. Esther, U a. 9 m . 3 j., fille de François Cu-
sin et de Rosina-Adèle née Sprung li , vaudois.

8. Jenny née Chappuis , -S a. 10 m., épouse de
Jacob-Frédéric Schray h , wnrtembergeois

10. Wilhclmine , 6 m. 22 j., fille de Urs-Benoit
Wynistorfer et de Elisabeth née Studer , soleu-
rois.

10. Louis-Alexis Béguin , 27 a. 9 m. 12 j., do-
mestique , de Rochefort.

ÉTAT CrVTL DE NEUCHATEL.

; Danse publique jSEÇLÎÎ
; grande salle du café-restaurant, à Gor-

gier.
Bonne musique et bonne réception aux

amateurs.^___ 
M"e Klein-Bernheim prie les personnes

qui ont des comptes à lui présenter ou à
lui solder de bien vouloir le faire dans le
plus bref délai, avan t son très prochain
départ.

A partir de lundi 16 courant, on pren-
drait quelques bons pensionnaires; on
donnerait aussi la cantine. S'adresser rue
des Moulins 32. au premier.

La PENSION ALIMISNTAIRE
SCHUl-CH demande encore quelques
bons pensionnaires. On donne la cantine.
Un jeune homme désire partager sa cham-
bre. — Terreaux 5.

233 Un étudiant donnerait, pendant les
vacances, des leçons pour préparer dans
l'étude du grec, du latin et du fran-
çais, des élèves qui désireraient entrer
au Collège latin ou au Gymnase. Il ensei-
gnerait également le piano. S'adr. faub.
des Pares 4.

W* Rose Fallegger , couturière pour
dames, informe ses pratiques et les dames
de la ville qu'elle a transféré son domi-
cile, de la rue de l'Industrie à la rue du
Seyon 32, ancienne Grande Brasserie, en-
trée de la salle des Conférences.

Changement de domicile.

Lundi 15 c% dès 7 h. du soir,

GRAND CONCERT
donné par la Fanfare militaire

de Neuchâtel.

TIVOLI , HOTEL BEAL-SÉJOER .

MM. les sociétaires sont convoqués
en assemblée générale, lundi, 15 courant,
à 8 h. du soir.

Ordre du jour :
Promenade d'été.

Le Comité.

Cercle des Travailleurs

Ayant repris dès le 24 juin passé le

CA1É « &!Sf &WE_Wf
DU BŒUF

à C O L O M B I E E
le soussigné se recommande à tous ses
amis et connaissances ainsi qu'à tout le
publie en général, promettant un service
actif et une bonne consommation.

Jean Beyeler.

GRAND BAL CHAMPÊTRE
dimanche 14 courant, à

Tivoli , Hôtel Beau-Séjoor.

SOCIETE

da Grand hôtel dn Mont-Blanc.
MM. les actionnaires sont avisés que le

remboursement des actions aura lieu dès
ce jour, contre remise des titres, chez MM.
Nicolas, DuPasquier et C", à raison de fr.
107 par action.

Neuchâtel, le 3 juillet 1878.
Le Conseil d'administration.

A partir du 1er ju illet,

le bnrean de placement
de Mme Zuberano, sera transféré rue de
l'Orangerie, n° 6.

Tkel "RrA<i<iin coiffeur > ™e du
JJC1 JDl ObMll Temple-Neuf,vis-
à-vis du bureau de la feuille d'avis.

Coupe de cheveux, à 35 cent.
Barbe à 20 cent.
Façons d'ouvrage en cheveux à des prix

sans concurrence.

CAISSE GÉNÉRALE DES FAMILLES
Compagnie d'Assurances snr la vie fondée en 1858 ,

SIÈGE S O C IA L :

à Paris, rue de la Paix , 4.
Capital social et fonds placés * ï millions.
Assurances réalisées au 31 décembre 1877 . . 848 »

» » pendant l'année 1877 . . 89 »
Sommes payées pour sinistres et rentes viagères 88 »
Idem pour participation et tirages fr. 639 ,000.

Le tirage auquel il a été procédé le 29 mai dernier, a désigné pour être payé par
anticipation eu 1878 :

Pour les assurances en cas de décès 58 titres, soit 58,000 francs.
» » mixtes 64 » » 64,000 »
» » capitaux différés 28 » » 28,000 »

Le n° 20854 assurance mixte sorti à ce tirage, est échu à l"Agence de Neuchâtel
pour M. P.

Pour prospectus et renseignements, s'adresser à Genève à la Direction centrale
de la Suisse, 14 Cours de Rive ; à Sfeuehâtel, à A. Kaech, agent général, et chez
les sous-agents du canton, et aux agents généraux de chaque canton.

CHANGEMENT DE DOMICILE
Charles Porret, tailleur,

rue des Epancheurs 7, à N Teuehâtel.
prévient sa nombreuse clientèle, ainsi que le public de la ville et des environs, qu'il
a transféré ses ateliers dans la maison Messerly, boulanger, Epancheurs 10, et qu'il
V a ouvert un magasin dans le local occupé précédemment par M. A Schmid-Liniger.
bandagiste-pelletier.

Il saisit cette occasion pour remercier toutes les personnes qui ont bien voulu,
jusqu'ici, l'honorer de leur confiance, et il espère par un travail prompt, soigné, et le
choix de ses marchandises, la mériter toujo urs davantage.

A la même adresse, à vendre une grande banque.

VIOGET FRERES fe reœmman
6

dent pour le filage, tissage, foulage
et apprêt de draps, milaines et
rayés, à façon ou avec fourni-
tures.

XB. Les personnes trop éloignées des
dépôts sont priées d'envoyer directement
par poste à St-Blaise.

Une jeune personne se recommande
pour des raccommodages, tricotage, rem-
placer des cuisinières, écurer, laver, etc.
Ecluse 12, au second.

p u & iin_*i 1 **uJtL-lJnAJUiLei
BAINS CHAUDS

tous les jours.
[H 245 N].

Section fédérale de Gymiastiqae
de Neuchâtel.

-Dimanche 14 ju illet

Fête à Chaumont
à l'occasion de la réception

d'une nouvelle bannière.

pKOGKA_I_IE

Matin, 7 h. Rendez-vous au local, café
des Alpes.

» 8 h. Remise et réception de la ban-
nière devant le Collège.

D 8 V» Cortège en ville, départ pour
Chaumont.

» 11 h. Arrivée à Chaumont.
» 11 à 1 h. Dîner champêtre.

Soir, 2 h. Préliminaires avec musique.
Jeux gymnastiques.

» 2 à 5 h. Bal champêtre.
» 6 h. Départ de Chaumont.
» 8 h. Arrivée en ville. Soirée fami-

lière au local.
I_a population est cordialement

invitée à assister à cette fête de
famille. — On est prié de se mu-
nir de vivres.



4 juin , (qu'on remarque bien cette date).
< une convention conditionnelle, par la-
quelle l'Angleterre s"enga_e à défendre
la Turquie contre toute agression future, s

La Russie obtenant Batoum, la Porte
cède Chypre à l'Angleterre. Cette île sera
immédiatement occupée par les forces
britanniques.

Si la Russie rend jamais à la Porte les
territoires acquis par elle en Asie dans
la dernière guerre a dit M. Cross devant
les Chambres britanniques. l'Angleterre
évacuera Chypre. Par suite des décisions
du Congrès, les conditions qui avaientc ?  - .. ... .motivé cette convention s étant réalisées.
la Porte a émis un firman autorisant le
transfert de l'île de Chypre à l'Angleterre,
qui prend aussitôt possession de cette île.
Chypre sera administrée par le gouver-
nement anglais qui en a nommé adminis-
ti ateur le colonel Wolseley.

Chypre devenue possession anglaise,
et commandant à la fois l'Eg/pte, le ca-
nal de Suez et la Syrie (c'est-à-dire la
route de l'Euphrate) : de l'autre, l'Asie-
Mineure administrée par des gouverneurs
anglais étendant leur influence civilisatrice
sur ce qui reste de la Turquie, tout cela
rehausse singulièrement le prestige de
lord Beaeonsfleld.

LOXDEES, 10 juillet. — On mande de
Constantinople au Times :

Le rapport du consul anglais Favcetl
qui avait été envoyé pour faire une en-
quête dans le district des monts Rhodope
constate que de terribles atrocités ont été
commises par des Bulgares, des Cosa-
ques et quel quefois même par des trou-
pes régulières russes sur les populations
mahométanes sans défense ou sur des
chrétiens qui prenaient parti pour les ma-
hométans.

LONDRES, 11 juillet. — Le Times pu-
blie une dépêche de Sydney en date du
11, portant que deux tribus se sont sou-
levées contre le gouvernement dans la
Nouvelle-Calédonie ; 125 habitants blancs
ont été massacrés parmi lesquels des co-
lons, des gendarmes, des femmes et des
enfants ; plusieurs cadavres ont été muti-
lés. Deux postes militaires ont éfé pris.
Une guerre d'extermination a lieu actuel-
lement contre les indigènes. Les déportés
et les forçats sont tranquilles.

Même date. — A la Chambre des com-
munes, le ministre de la guerre dit que
10,000 hommes occuperont l'île de Chy-
pre.

M. Source dit que les atrocités com-
mises par les Bulgares dans les monts
Rhodope ont été confirmées par les cou-
suls Lords et Richmond.

BERLIN', 11 juillet. — Dans la séance
d'aujourd'hui , les décisions de la commis-
sion chargée de l'affaire de Batoum ont
été ratifiées par le Congrès, et diverses
autres questions ont été résolues, de sorte
que la tâche matérielle du Congrès s'est
trouvée terminée.

Après cela, la rédaction du traité ré-
sumant les décisions du Congrès, lui a
été soumise. La plus grande partie du
traité a été lue et adoptée.

PARIS, 12 juillet. — Le Congrès a ter-
miné la lecture du traité, il a décidé à l'u-
nanimité, sur la proposition de MM. Wad-
dington, Corti et Salisbury, la création à
Constantinople d'une commission euro-
péenne, chargée de recevoir les réclama-
tions des porteurs de valeurs ottomanes
et d'y satisfaire dans la mesure du possi-
ble. Il a décidé la supression du tribut de
la Roumanie et de la Serbie et la capita-
lisation de ces tributs.

Le congrès a rejeté une proposition du
prince Gortsehakoff , demandant que le
traité stipule que les puissances s'enga-
gent à surveiller et à assurer l'exécution
du traité par la Turquie: il a maintenu les
délais d'évacuation par les Russes dans la
partie de la Turquie qu'ils ne doivent pas
occuper, il n'a pas réglé l'échange des
prisonniers et les prescriptions concer-
nant purement les belligérants.

Le texte du traité sera imprime au-
jourd'hui, ensuite il sera revu et probable-
ment signé samedi.

FRANCE. — Si l'on compare la moyenne
des recettes des deux premiers mois de

l'Exposition de 1878 avec la moyenne
des recettes des trois premiers mois de
1867, on trouve une plus-value de 18,000
francs par jour en faveur de l'Exposition
de 1878.

Voici les chiffres :
Pendant les trois premiers mois de

l'Exposition de 1867, la moyenne des re;
cettes a été de 36.000 francs.

Pendant les deux premiers mois de
l'Exposition de 1878, cette moyenne s'é-
lève à 54.000 fr., en chiffres ronds.

— Les cinq grandes médailles d'hon-
neur attribuées aux artistes étrangers par
le jury international des beaux-arts de
l'Expositign universelle ont été décernées
à MM. Millais et Herkomer, peintres an-
glais : Munkaesy, peintre hongrois: Mac-
kart, peintre autrichien : Wauters, pein-
tre belge.

— On annonce l'arrivée à Paris, pour
la fin de ce mois, d'une troupe de chan -
teurs suédois, appartenant à l'université
d'Upsal et au nombre de cent.

NOIVELLES SUISSES

VAUD. — Dans la matinée de diman-
che dernier, un malheur, qui a coûté la
vie à un jeune homme, est survenu sur
les rochers de Naye.

En course depuis la veille, deux tou-
ristes redescendaient entre sep t et huit
heures des hauteurs de la montagne, où
ils avaient admiré le lever du soleil, lors-
que l'un d'eux, un des jardiniers des vil-
las du Bochet, âgé de 23 ans, voulant s'a-
vancer au bord d'un précipice pour s'em-
parer d'une plante, glissa et roula de rocs
en rocs au fond de l'abîme, où il trouva
la mort .

ZURICH . — L'autre jour, il y a eu un
concours de pigeons-voyageurs entre Zu-
rich et Bâle. De 50 pigeons partis de
l'Hôtel national à 7 heures du matin, les
quatre premiers sont arrivés à Bâle à 8
h. 12, 8 h. 28, 8 h. 48 et à 9 h. 4.

— A l'école cantonale de Zurich, on
vient de supprimer l'institutiondes ca-
dets. On a introduit à la place un plus
grand développement de la gymnastique.
Les classes supérieures s'exercent, en ou-
tre, au tir et à la lecture des cartes topo-
Srap hiques.

URI. — Une terrible catastrophe est
arr vée lundi passé sur l'Oberalp. Le ma-
tin on devait commencer à extraire la
tourbe et plusieurs personnes s'étaient
rendues sur place le dimanche soir ; elles
passèrent la nuit dans une hutte de ber-
ger. On joua, on but probablement plus
que de raison. Quel qu'un, en remplissant
une lampe de pétrole sans y mettre l'at-
tention nécessaire, mit le feu à la bara-
que qui fut en un instant remplie de flam-
mes. Deux jeunes gens, qui n'avaient pas
encore vingt ans, et une fille ont été lit-
téralement carbonisés, et beaucoup d'au-
tres personnes ont reçu d'horribles brû-
lures. C'est un deuil général dans la vallée.

A'EIXIIATEI/

— Nous reproduisons avec plaisir les
lignes suivantes communiquées à l 'Union
libérale, à l'occasion du départ de M. le
professeur Born, et nous nous associons
entièrement aux sentiments qui y sont
exprimés :

« Nous apprenons que M. le professeur
Born vient de recevoir, sur le préavis du
conseil des facultés, confirmé par le con-
seil supérieur, le diplôme de professeur
honoraire de notre académie.

» Ce témoignage dit assez combien son
départ est regretté par toutes les person-
nes qui ont à cœur la prospérité de nos
établissements supérieurs d'instruction.

» Depuis dix-huit ans M. Born occupe,
avec distinction, un poste auquel il a su
donner, par son mérite personnel, une
grande importance dans les études de
notre jeunesse. H a, de plus, par de nom-
breuses conférences sur des sujets litté-
raires, par des cours libres offerts au grand

public, rendu d'excellents services à no-
tre ville. Sa profonde connaissance de la
littérature allemande, la justesse de ses
appréciations, l'élégance de sa diction,
prêtaient à ses leçons un charme tout par-
ticulier. Aussi, tout en comprenant les
motifs qui engagent M. Born à accepter
des fonctions moins pénibles après une
carrière de labeurs incessants, ne pou-
vons-nous nous empêcher de regretter vi-
vement son départ.

> M. Born laisse, d'ailleurs, à nos éco-
les, des preuves nombreuses de son dé-
vouement à la cause de l'instruction pu-
blique. Nous lui devons une Grammaire
allemande, simple et pratique: une ex-
cellente Chrestomathie allemande ; la ré-
vision des manuels de Georg et de Favr'e,
en usage dans nos collèges , et nous
croyons savoir que l'auteur tient à ses
titres scolaires au moins autant qu'à la
réputation littéraire que lui ont faite des
travaux antérieurs, et tout récemment en-
core ses conférences données à Bâle sur
Heine, Lenau, Chénier, etc., etc. »

— Après deux jours de vent et de pous-
sière pendant lesquels nos rues ont atten-
du vainement l'arrosage municipal, un
ciel couvert de nuages semblait vouloir,
hier matin, tenir rigueur à notre jeunesse
des écoles, qui préparait ses fraîches toi-
lettes pour sa fête annuelle. Heureuse-
ment vers midi, le soleil se mit de la par-
tie, et bientôt, aux appels de la musique
et des tambours, un flot de population se
dirigea du côté du Mail, à la suite du
corps des cadets et d'une longue colonne
d'écoliers et de fillettes endimanchés.

La vaste pelouse du Mail offrit bientôt
le plus charmant coup d'oeil, et on a rare-
ment vu peut-être dans son enceinte une
foule plus compacte et plus joyeuse. Col-
lations, carrousels, danse, tir, mâts de
cocagne, j eux de toute espèce, rien n'a
manqué à l'allégresse générale, et le pro-
gramme annoncé a pu être exécuté de
tous points. Il est dû à ce sujet un juste
tribut de remerciements aux organisateurs
de la fête pour l'entente qui avait présidé
à ses préparatifs

Outre les nombreux véhicules qui sil-
lonnaient hier après-midi le faubourg du
Crêt, nous mentionnerons le service spé-
cial organisé par la Société des bateaux
à vapeur pour la station du Mail, où un
débarcadère vient d'être établi. Beaucoup
de promeneurs ont mis à profit cet agréa-
ble mode de locomotion.

— On écrit de N euchâtel au Aational
suisse, le 11 juillet:

Ces derniers jours, on a ouvert la pre-
mière passe de la dernière coupure sous
le nouveau pont de Thielle, de sorte que
l'on peut dire que dès aujourd'hui la na-
vigation qui était interrompue depuis plu-
sieurs années entre le lac de Neuchâtel
et celui.de Bienne est rétablie, ce qui per-
mettra aux bateaux à vapeur de repren-
dre les courses favorites au public à l'île
de Jean-Jacques.

La commission intercantonale, qui avait
séance mercredi 10 juillet, au Landeron,
a inauguré le canal en faisant le trajet du
lac de Bienne à Neuchâtel par la nouvelle
Thielle.

Les entrepreneurs du dragage de la
Thielle, qui travaillent avec trois grandes
dragues, enlèvent environ 50,000 mètres
cubes par mois, et finiront tous ces tra-
vaux pour la fin de l'année.

La conséquence est que le lac de Neu-
châtel baisse tous les jours de 2 a 3 cen-
timètres, et cela va toujours en augmen-
tant : aussi serait-il grand temps que les
autorités municipales prissent des mesures
pour assurer la libre navigation des ports
et surtout de celui de Neuchâtel-Ville,
qui, d'ici à peu de temps, sera en grande
partie desséché.

Un ami de la cmrection.

Souviens-toi da jonr dn repos pour le
sanctifier. Exode XX. 8.

ÉGLISE NATIONALE
A 8 h. du matin, catéchisme au temple du bas.
A 8 3[i h. t" culte à la Collégiale.
A 3 h. 2me culte au temple du bas.

Cultes du Dimanche 14 juillet 1878.

8 b . da mit n. Catéchisme à la chapelle des Ter-
reaux.

9 lr2 h. Culie à la Chapelle de l'Ermitage.
10 3(4 h. Cu.te avec prédication an Temple du bas.
8 h. Coite îvec méditation aux Terreaux
ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE LIBRE Place t Armes 1
Dimanche : Matin 10 h. Soir 8 h.
Jeudi : 8 b. du soir.
Samedi 8 h, réunion de prières.

Deutsche reformirte Gemeinde.
9 l'hr. Un 1ère Kirche. P red igt.
11 Uhr. Terreau Schulc : Kinderlehre.

CULTE POUR LES ENFANTS
A 9 h. du matin, à la Chapelle de l'Erm itage.
A 9 h , aux salles de Conférences.

IGLISE INDÉFENDANTE

'*'De à

Pommes de terre nouv. 20 lit. " "6 [fr. 1 90
Raves , > i ' .;
Haricots en grains, » _.v_ .;¦ ' • .
Pois, » -. / A <
Pommes. »
Poires, »
Noix , « ~ 'l' \-Choux, la tèle, verts U t
Oeufs, la douzaine >fl à
Miel , la livre " ,*0 1 50
Raisin » 0_ .
Beurre en molles, 1 'M
Beurre en livres, i-50 1 55
Lard fumé, (boucherie) la livre 1 —

» » (marché) • 95
Lard non fumé, (bouch.) » 80 90

• » (marché) » 85
Viande de bœuf, (bouch.) » £5 90
Bœuf ou vache, (marché; » 80 85
Veau, (boucherie) » 95 1 —

• (marché) • 90 95
Mouton, (boucherie) > 90 95

(marché) » 85 90
Fromage gras, » 1 —

» demi-gras, » SO 90
t maigre, » 65 70

Froment , les 20 litres 5 —
Seigle, . 3 75
Orge, j S "5
Avoine. j  ? 40
Foin vieux, le quintal , un seul 1 30
Foin nouv. [char.
Paille, » 1' 50 1 70

Bœufs, sur pied, par kilo,
Vaches. »
Veaux , »
Moutons, t
Foyard les 3 stères 45 —
Sapin » 30 —
Tourbe , la bauche de 120 pieds 19 —

i

Ma rché de Neuchâtel du 11 juillet 1878

des trains à la gare dc Neuchâtel,
dès le 1" juin 1878.

SUISSE ROMANDE SUISSE ALLEMANDE

Départs Arrivées Départs Arrivées

5h. — 7h. 50 5h. 45 7h. —
7h. 08 10h. 55 7h. 58 10 h. 37

11 h. 30 f3 h. 22 f8 h. 42 fil h. 15
fil h. 21 7 h. 11 11 h. 25 2 h. 33

4 h. — 9 h. 50 lh. 57 3 h. 48
7 h. 48 f 3 h. 28 f 5 h. 09

4h. 22 7 h. 37
7 h. 37 9 h. 05

f Ce signe indique un trai n direct qui ne s'ar-
rête pas à toutes les stations, par exemple Boudry,
Bevaix , Yaumarcus et Onnens , pour la Suisse ro-
mande , et St-Blaise, Cornaux , Cressier , Landeron ,
etc.. pour la Suisse allemande , et vice-versa.

Au départ de 3 h. 28 et à l'arrivée ne 11 h. 15,
le train touche St-Blaise.

YAL-DE-TRAYERS JURA

Départs Arrivées , Départs Arrivées

5h. 30 7h. 32 3 5h.05 7h.03
9h. — 2 8h. 35 7h. 56 ll h.16

12 h. — 3 h. 05 | 11 h. 52 3 h. 12
'Sh. lO 6 h. 42 ! 4h. l2 7 h. 32
7h. 57 11 h. — || 8h. l5 *10h.l5

* Train direct pour Paris.
! Train direct parti de Paris la veille à 7 h. 40

du soir.
3 Ce train n'existe que le dimanche et le lundi.
* Ce train n'existe que le samedi et le dimanche.

Heures do départ et de l'arrivée

A ce numéro est joint un SUPPLÉ-
MENT qui contient:

Extrait de la Feuille officielle.
Annonces de vente.
Neuchâtel. — Résultat des essais du

lait, du 10 juillet .
Feuilleton: La noce d'Avédis.



FARINE H. NESTLÉ
GRAND DIPLOME D'HONNEUR

diverses ^|Ê$___2__ÉlP wiS premières

Marque de Fabrique

ALIMENT COMPLET POLI LES HMIS EN BÂS-AGË
Supplée à l'insuffisance du lait maternel, facilite le sevrage, digestion fa-

cile et comp lète. — Se vend dans toutes les bonnes pharmacies et drogueries.
Pour éviter les nombreuses contrefaçons, exiger sur cha-

que boîte la signature de l'INVENTSUH'
Henri iïestlé, Vevey (Suisse).

Si l'on demandait au marié ce qui res-
semble le plus au bouquet de violettes
qui exhale son parfum suave et discret-
devant l'assiette de l'épousée, il répon-
drait , sans hésiter , que c'est la jeune
M"" Avédis, c'est évident: mais, tout bien
considéré, ne serait-ce pas plutôt ma voi-
sine? Oh ! si. — Oui, c'est bien toi, chère
petite, frais bouquet de naïveté, d'espiè-
glerie et de franchise: esprit naturel et
charmant. A me voir dîner avec appétit,
tu ne te doutes guère combien tu me plais,
n'est-ce pas ? Je mange de rage, vois-tu,
parce que je ne trouve rien à dire de di-
gne de toi: je bois de dépit, car j 'en veux
à Alcide de regarder si souvent de ton
côté. Heureux Alcide d'avoir une pareille
cousine î Si j 'étais lui ! — Monsieur le curé,
votre toast est charmant : continuez ainsi,
ne vous pressez point de conclure, que
tout un prône y tienne, si vous voulez,
et ne craignez pas que je vous interrompe...

Longtemps les plats se succèdent avec
une infatigable variété, nous sommes à
table depuis trois heures: après chaque
toast on se dit: « C'est le dernier » et l'on
se lève vite pour choquer son verre, es-
pérant que c'est tout: espoir longtemps
déçu! Enfin les discours toujours plus
vagues, le léger pétillement du ehampa-
o-në qui monté dans les longs verres, an-
noncent les derniers moments du ban-

— En effet, Alcide, nous perdons là
un bien aimable convive.

— Et une fameuse fourchette !
— Se connaissant en vins comme pas

un!
— Oh ! pas plus que vous ! 11 y a peu

de palais comme le vôtre pour reconnaî-
tre un crû. et lui donner une date !

— Pris à dose modérée, le vin d'Am-
phion....

— Vaut presque l'eau d'Evian.
— Toujours est-il que j 'aurais du plai-

sir à revoir mon cher confrère. Pourtant
je comprends ses raisons: car, c'est bien
comme il dit: s'il accepte notre invita-
tion, il ne peut plus refuser celle des au-
tres; dès lors, il est de toutes les fêtes,
sous peine de faire des jaloux en n'y al-
lant pas. Une fois sur un tel pied de fa-
miliarité vis-à-vis de ses paroissiens, les
limites sont malaisées à garder. 11 n'est
pas convenable que l'homme dont le mi-
nistère est si grave, fasse partie de toutes
les réjouissances. Et je vous avoue que
si ce n'était pour la noce de ma filleule,
vous ne m'auriez pas aujourd'hui.

— Il ne manquerait plus que çà ! dit
Alcide scandalisé , et quelques-uns ap-
prouvent de la tète sans que l'on puisse
démêler s'ils partagent les idées de M. le
curé ou l'indignation d'Alcide.

et le tour est joué. Plus d'un profite de
la comp laisance de M. Avédis pour se
faire parfumer son mouchoir, et le pré-
cieux flacon d'odeur se vide en un clin
d'œil.

D'autres impatients s'arrêtent long-
temps devant une gravure qui représente
« Cinq-Mars et de Thou marchant au sup-
plice, » mais il leur faut le secours de M.
le curé d'Evian pour ne plus confondre
les deux amis. M. le curé, les mains au
dos, se chauffe devant une claire flamblée :
il grisonne et se casse un peu, mais une
sève de jeunesse court encore dans ses
veines. Ce regain de vigueur, il le doit
à la vertu des eaux d'Evian. Jusqu'à
trente ans sa santé avait toujours été
chancelante : c'est à cette époque qu'il
obtint la cure d'Evian Les médecins lui
conseillèrent l'usage interne et externe
de ces eaux minérales. Il suivit leur con-
seil, sans grand espoir de rétablissement
et plutôt pour obliger ses amis. Le suc-
cès avait dépassé toute attente. En moins
de trois mois, santé florissante , et des
robes qui serrent trop la taille!

— Quel dommage que votre collègue
de Publier n'ait pas voulu venir aussi !
fait observer Alcide, en po ant le potage
sur la table et avec un certain clignement
d'œil, qui en dit long sur l'appétit de cet
ecclésiastique.

u& mm wm mm
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Nous nous remettons en route et, d'une
traite, nous roulons jusque devant Tau-
berge. Là se présente une seconde mère
Malakoff , succursale de celle de Publier.
D'ailleurs, pas de charrette, et le discours
est moins long... Deux francs suffisent
pour s'en débarrasser. Puis nous mon-
tons au premier étage, dans une longue
chambre qui se voit salle à manger pour
la première fois de sa vie.

Impatients de se mettre à table et cou-
vant du regard la place qu 'ils aimeraient
occuper, quelques invités affectent de ne
pas être pressés et s'intéressent vivement
au bouquet nuptiai planté dans le goulot
d'une carafe vide. Ainsi que la couronne, il
a été apporté de Paris par M. Avédis père,
qui ne fait jamais les choses à demi. Les
fleurs sont imitées en perfection, et leur
suave parfum achèverait de les faire croire
naturelles. Comment parvient-on à leur
donner une si bonne odeur ?

M. Avédis démontre alors combien la
chose est simple. On cache sous les fleurs
des boules de ouate imbibées d'essence,

— La direction des ferèts et domaines
de l'Etat rappelle au publ ic qu 'il est ex-
pressément défendu de s'introduire dans
les cultures faites dans les forêts de l'E-
tat pour v cueillir des fraises et des fram-
boises, sous peine de l'amende prévue
par l'article 57 de la loi forestière et des
réclamations en dommages intérêts.

— Dans sa séance du 9 juillet , le con-
seil d'Etat a :,,

1° nommé le -citoyen Robert-Charrue,
Edouard, aux fonctions de second sup-
pléant de l'inspecteur du bétail de la pre-
mière inspection de la Chaux-de-Fonds
(Sombaille) ;

2° rai 'fié la nomination faite par»le con-
seil m»wcipal d'Hauterive du citoyen Gi-
ra  ̂'.'"-taa, aux fonctions de débitant de

"îtte localité,
'éfice d'inventaire de Jean-Louis

i I 'libataire, quand vivait veilleur
de i la gare de la Chaux-de-Fonds,
oi - ¦ est décédé le 24 février 1878. Ins-
cris aons au grefle de la justice de paix
de .'i Chaux-de-Fonds, j usqu'au 8 août
1£> " >j, à 5 heures du soir. Liquidation à
l'hôtel de ville de la Chaux-de-Fonds, le
lundi 12 août 1878, dès les 10 h. du matin.

— Bénéfice d'inventaire de Gottlob-
Frédéric Niklauss, boulanger, à la Chaux-
de-Fonds, où il est décédé le 28 avril
1876. Inscriptions au greffe de la justice
de paix de la Chaux-de-Fonds, j usqu'au
12 août 1878, à 5 heures du soir. Liquida-
tion le samedi 17 août 1878, à 9 heures
du matin, au lieu ordinaire des audiences
de la justice de paix.

— Bénéfice d'inventaire du citoyen
HeC^t-Auguste Robert, époux de Louise
néer Zumkehr, en son vivant fabricant
d'horlogerie, à la Chaux-de-Fonds, où il
est décédé le 22 mai 1878. Inscriptions
au greffe de paix de la Chaux-de-Fonds,
jusqu 'au samedi 10 août 1878, à 5 heures
du soir. Liquidation à l'hôtel de ville de
la Chaux-de-Fonds, le vendredi 16 août
1878, dès les 9 heures du matin.

— Bénéfice d'inventaire de Julien-Au-
gustin Calame, en sou vivant horloger,
décédé à l'hô pital de la Chaux-de-Fonds,
le 20 février 1878, et de son épouse dé-
funte , Marianne Calame née Gertsch,
quand vivait domiciliée aux Brenets, où
elle est décédée le 3 janvier 1874. Ins-
criptions au greffe de la justice de paix
de la Chaux-de-Fonds, jusqu'au jeudi 8
août 1878, à 5 heures du soir. Liquida-
tion à l'hôtel de i ille de la Chaux-de-
Fouds, le lundi 12 août 1878, dès les 9
heures du matin.

Elirait de I» Fe_Hle officielle AU PETIT PARIS
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REDIS, Lingerie, Passementerie, Mercerie
SŒURS CINDBAUK
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Un lot coupons de rubans de ceintures Bonnets percale, pour dames, 25 cent.
à très bas prix. Bonnets mousseline, fr. 0»50.

Rubans toutes nuances pour cravates, Bonnets de baptême , très _arnis ,
à 70, 90 et fr. 1»20 le mètre. fr. 1»80.

Lavallières couleur à 20 cent. Robes de baptême, fr. 3»50.
Cravates plumes , cravates frang ées Quelques manteaux en piqué à bas

haute nouveauté. prix.
Cols et parures les tout derniers genres. Capotes en piqué, fr. 1»60.
Cols marins à 35 cent. Brassières, bas et souliers, articles tri-
Cols nouvelle forme, 40 centimes. cotés à la main.
Tabliers blancs pour eufants, fr. 1»25. Tulles, dentelles, gaze, crêpe, grenadi-
Tabhers toile grise, brodés , fr. 1»15. ne pour voilettes, depuis 60 cent, le m.
Caleçons pr dames et enfants, fr. 1»80. Ruches, balaveuses, plissés, depuis 30
Jupons à volants plissés , fr. 1»80. eent. le mhtre' en blanc et en noir.
Dessus de corsets, fr. 1»70. _.. ¦ . . ., • » A KAn . T A ', 4 ,ft 1 ichus en dentelle noire, tr. 4»oO.Corsets p* dames, fr. l»/0. ., l e or, . r »' „„ » » » blanche, fr. à.Corsets pour enfants, tO cent. '
Corsets cuirasses toutes les tailles. Galons haute nouveauté, couleurs et
Camisoles percale à petits plis, fr. 2. noirs, à 40, 50, 60 et 70 cent, le mètre.
Bonnets à rubans, fr. 2. Boutons corozo, en toutes nuances.

__ LA

VILLE DE PARS
NEUCHATEL

Mise eu vente des plus hautes nouveau-
tés de ia saison en vêtements confeetiounés
pour hommes et jeunes gens
Habillements coraplets laine,

fr. SS.
Vestons alpag-a noir et couleur,

depuis fr. 0.
"Vestons en coutil éeru et

couleur, depuis fr. 3.
Pardessus et XJlsters

demi-saison.
Rayon spécial de vêtements

pour enfants de 3 à 8 ans,
de 6 à 13 fr.

Vêtements noirs pour catécliu-
mènes, depuis fr. So.

Chemises confectionnées et sur
mesure, faux-cols et cravates

en tous genres.
Manteaux imperméables

et guêtres.

Pour vêtements sur mesure,
grand rayon de draperies et nouveautés
provenant directement des premières fa-
briques anglaises et françaises.

Prix f ixes marqués en chiffres connus.

Maisons à Genève, Lausanne et Vevey.

M&Mfèi â_I_lâfct
pour voitures, garantie pure, à 35 et 45 c.
le demi-kilo. S'adr. au magasin d'épicerie
rue des Fausses-Braves.

FARINE LACTÉE
de 1 Anglo-Swiss Condensed Milk Co.

CHAM.
Se vend à fr. 1 la boîte chez M. H. Ga-

cond, épicier, à Neuchâtel. (O-F-858)

Avis aux amateurs

D'ANTIQUES PEINTURES
22 tableaux formantun plafond, date 1683.
S'adr. rue des Epancheurs 7, au magasin.



— A la date du 24 j uin 1878, le Dép ar-
tement de l 'In térieur a adressé la circu-
laire suivante aux pharmaciens, droguis-
tes, ép iciers, etc. :

« L'article 68 du Règlement sur la po-
lice sanitaire du 29 décembre 1851, qui
prohibe l'annonce des remèdes secrets non
autorisés par la Commission de santé,
prohibe à plus forte raison, leur distribu-
tion ou leur vente, de quelque manière
qu'elle soit faite.

» Vous devrez donc vous abstenir de
vendre ou de distribuer, sous peine d'être
déféré aux tribunaux et puni d'une amende
de fr. 20 à fr. 500 et, en cas de récidive,
d'un emprisonnement dont la durée pourra
être de trois mois, des préparations et re-
mèdes dont la recette est secrète et qui
n'auront pas été préalablement examinés
et autorisés par la Commission de santé.

» Les inventeurs, propriétaires ou dé-
positaires de ces remèdes qui voudront
obtenir cette autorisation, devront en sou-
mettre un échantillon avec la notice des
maladies auxquelles ils se proposent de
les appliquer , à la Commission de santé,
soit à son vice-président, qui s'assurera
que leur administration ne peut être en
aucun cas dangereuse ou nuisible pour la
snnfp .

» Le danger bien constaté qu offrent
plusieurs des remèdes secrets qui ont été
mis en vente dans quelques pharmacies
et épiceries du canton appelle des mesu-
res nouvelles de surveillance et de répres-
sion contre ceux qui , par imprudence ou
plus souvent par cupidité, ne craignent
pas d'exposer la vie et la santé des ci-
tovens. »

XF.tîCHATEL

P n r t t m_ r »r_  L'agence de publicité qnewwerce. M. Kô_. _&»*<*: _e Zurich .
vïe;!t c ouvr i r  j  la Çhaui-de-FonJs, rendra
de rée-5 services a a commerce et à l'indus-
trie non seulement de nos montagnes mais
de tout le cantoi.

En effet , si le modeste industriel , le pe-
tit  commerçant , l'agriculteur , venient te-
nir tête à la concur.ence qui leur est faite
de tous eûtes, il fan * qne pour faire connaî-
tre leurs produits bien souvent supérieurs à
ceux que le puHïe va chercher au dehors,
ils nient reconrs à la presse, soit aux annon-
ces dans les journaux Les prix indi qués dans
les tarifs sont liien réellement ceux des
journ aux , et ne sont jamais augmentés par
rin 'enuédiair- de l'agence. Mais encore
faut-il que pour leur être réellement profi-
tables, ces annj uces soient publiées dans
des journaux répandus dans le cercle où ,
industriels, commerçants , etc., peuventtrai-
ter , faire des affaires , et aussi, parmi ces
journaux , dans ceux qui ont le tarif le plus
réd u it tout en offrant la même publicité ;
en un mot les annonces doivent être très-
répandues dans certaines localités , et ne pas
coûter trop cher.

Il n 'est pas de plus sûr moyen d'atteindre
ce double résultat que celui de s'adresser à
une agence de publicité bien établie et avant
des relations étendues. Celle de M. Rodolp he
Mosse, rue Léopold Robert 23, à la Chaux-
de-Fonds, offre toules les garanlies désira-
bles, et elle se fai t  toujours un plaisir de
donner aux personnes qui  veulent bien les
l u i  demander , tous les renseignements qui
peuvent être util es dans les a ffaires, ainsi
que d'envoyer gratis et franco les catalo-
gues des journaux de la Suisse et de l'é-
tranger, avec les tarif des insertions.

quet. Un orateur ne se lève plus que pour
affirmer à la société qu 'il partage pleine-
ment la manière de voir de l'honorable
orateur qui l'a précédé, allocutions péni-
bles, commencées avec emphase et s'é-
vanouissant misérablement dans le tu-
multe des conversations particulières. Il
ne vaut plus la peine d'app laudir ni de
trinquer, et la débandade se met dans
les rangs.

M. le curé en profite pour disparaître
sans avertissement préalable. La soutane
est allée jusqu'aux extrêmes limites de
la légalité.

On commence à trop se mêler des af-
faires de l'Etat, ce qui va provoquer la
défection du maire. Un mot de ma voi-
sine sauve la situation, et, dans une de
ces acalmies inexplicables qui interrom-
pent parfois la discussion la plus animée,
comme si les interlocuteurs étaient con-
venus de se taire tous à la fois :

— Je proposerais, dit-elle, de rempla-
cer toute cette politique, ennuyeuse pour
les dames, par une promenade sur le ri-
vage, j usqu'à l'hôtel des bains. Nous fe-
rons le tour des fontaines et ensuite nous
improviserons un bal. M. Avédis nous
fera danser au son de sa flûte: ce sera
charmant, et je veux danser, moi!...

Ceux qui, dès le début, ont mis leur

serviette dans le cou, bien étalée sur la
poitrine, eu vrais gourmets s'apprêtant à
manger comme quatre, ceux-là ont uu
frisson d'épouvante. — Danser? après un
tel repas! Mais non, ils auront mal com-
pris: MUe Mimi ne va pas exiger qu 'eux,
les hommes posés, rangés, risquent une
indigestion pour faire sauter les demoi-
selles !

La première stupeur passée. M. Avédis
père oppose de justes réclamations: passe
encore de faire la promenade, de boire
même un peu d'eau minérale,... rien qu'un
peu, mais danser!

Le parti des j eunes l'emporte et le plus
passionné pour les exercices violents,
c'est Célestin Borel ! Il déclare ouvrir le
bal avec MIle Mimi, lui, entendez-vous
bien.

Et la promenade s'organise.
Les j ardins sont déserts, l'hôtel fermé.

Dans le silence des allées, sous les ar-
bres sans feuilles et sans oiseaux, le mur-
mure des fontaines, qui ne cessent j amais
de couler, prend une intensité inaccou-
tumée.

L'une pleure dans sa niche de roeail-
les. Elle a un goût d'encre assez faible et
Ton ne croit guère à sa vertu, n'étant
point assez mauvaise pour être bonne,
dit M1'" Mimi. Une autre s'égrène triste-

ment sous uu rocher obscur, n ayant plus
même assez d'eau pour pleurer. Une troi-
sième, la plus achalandée, s'abrite au fond
d'une rotonde, avec deux bancs pour les
buveurs et un gobelet rouillé qui pend à
une longue chaînette rivée au mur. Mlle

Mimi rassemble les plis de sa jupe, se
penche pour boire, puis, d'un geste char-
mant, elle me tend le gobelet, afin que j 'y
trempe aussi mes lèvres...

Nous étions restés en arrière et seuls :
les autres disparaissaient au détour d'une
avenue : on entendait s'éloigner leurs
joyeuses exclamations et leurs éclats de
rire, et le murmure, des sources, uu ins-
tant couvert par le bruit, reprenait, clair
et mélancolique.

— Mademoiselle... Mimi '?...
— Monsieur?...
— J'ai encore soif.
— Eh! bien, buvez...
— Soif dc bonheur : je vous donne

toute ma vie et tout mon cœur... les vou-
lez-vous ?...

MUe Mimi ne répond rien, mais, très
sérieuse, lève, au bout d'un moment, ses
yeux candides qui répondent pour elle :

— Oui. Je vous crois et j e vous aime...
Th. NICOI.ET.
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LAITIERS f|  | g:

Mollet Xavier TTÔ 32 ïfi
Abraham Messe--] ! ; 38 ! 31 ; tranché.
Veidel Ab. i 38 ; 30 , 15
Christian Fuhrer \ 37 : 29 : U
Imhof Fritz ; 32 ; 32 ' 10
Sta u ffer tlvsse ! 32 33 j 10
Prisi-Beauverd ; 28 32 10 faible
Gui l laume Scbmidt I 26 32 | 9

I ! !
DIRECTION DE POLICE.

Art. 7 du Règlement: Tout débitant dont le lai t
contiendra moins de 10°/o de crème ou de 29
grammes de beurre par litre , payera une amende
de dix franc*».

RESTJXTAT DES ESSAIS DE LAIT

du 10 juillet 1878.
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Société des Usines de Vevey et Montreux

PRODUIT S ALIMENTAIRES
Ancienne maison D UBIEU. ŒTTLI & O

SOUPE LACTÉE ŒTTLÎ ! Z Ê A  _

fyp/ Chez MM. J. Grandjean &C e, ŜSj  ̂_
V - GENÈVE - *̂ ??edeW ê' S

! ALIMENT COMPLET FARINE ALIMENTAIRE
i pour nourrissons. indispensable
3 Cette farine se distingue des autres pour tous ceux qui désirent un aliment

produits similaires en ce qu 'elle ne ! complet, sain, à bon marché et promp-
bouffit pas les enfants, et leur donne ! tement préparé. Prix du potage , 5 C,
l'alimentation qui se rapproche le plus ¦ demande 5 minutes de cuisson , peut
du lait de la mère. Elle supporte long- | être associé avec les œufs, le j us de
temps l'action de l'air sans s'altérer. j viande, le beurre, l'oignon, etc.

\ JL FER BRAVAIS ;
i _Op*N<Sî i_^)M _ ui» ]es h(ipi:»i:i. (F_R DULYSÊ BKATAIS) Keco__iiidé p»r I.smêa«iM <
' >4rel_ll_hrÉ_ Contre AS™E. CHLOROSE , IlÉBILrr f , ÉPDISHEST , PESTES BLASCEIS.etc.;
» 

%
^»^_^ê£_«/' '"* ¦E*er Bravais (fer liquide r) i gmiles cor.cevtrr/s .<

, <___ ï̂&à#¥s£^î. "̂  'e seu
' exempt de tout a:'idc , il n'a ni odi :ur , ni saveur et m nro-4

VÏ_àSàL^~fc<j^ ___l doit ni constipation , ni diarrhée, ni réchauffement, ni fati gue aVi _s-4
>S_^65^&^"%^  ̂tomac ; de plus c'est le seul qui ne noircisse jamais Us dents. '
' 
^

\3_^P_STt C'est le plœsécMomiqae des fernigiiie-t.piiisqtl'oB flacoaii-re nB mois. J> \_y \̂ S£j> X) ép6l Général à Paris, 13, rue Lafayette eli 1" Pharmacies-*
, —'!._ se »_«r des Imitation* da_cei-eu*ec et exiger 1* marque de fabrique ei—rentre. <
L__T0i gratis sur demande affranchie d'une intéressante broch'« snr P Anémie et son traitement. <

7 Dépôt à Xeucliàtel  chez _YD1. M a t t ï ttj  et Bourgeois, pharm.4
T». C» *¦- —±—±S* -w, jfr f -̂  — ,̂ fft -~- ¦*•, ¦«». *»- -<  ̂ .-y _. .fy ,0* -, *- ,- .̂  .». .̂  -. » A ~

A LA CITÉ OUVRIÈRE
DIEDISHEIM ¦ KLEIN

7, rue du Seyon 7
Habillements confectionnés pour hommes

et jeunes gens.
FXN JD_E_ SWA.ISOIV

Vente au grand rabais.

ÉCLUSE 15

| LOUIS JëIIID
MUCdAm

Verte exceptio nnelle
à l'occasion de la St-Jean.

U sera vendu avec rabais les articles
restant en magasin, tels que :

Commodes, lavabos-commode, lavabos
j à chemin de fer, toilettes anglaises, con-

soles à glaces, table Louis XV.table ronde,
divers chois de canapés depuis fr. 50.
fauteuils de tous genres , chaises cannées
et chaises de Vienne, le tout vendu à des
prix défiant toute concurrence.

Spécialité de sommier élastique.

(Jura) fondée en 1506. — J. TCKBECF,
NEVEU et Em. NEVEC, fournisseurs du
Clos de Vougeot et des propriétaires des
grands vins de la Bourgogne. Bouteilles
fabriquées exclusivement au bois, beau-
coup plus propres à la conservation des
vins que celles fabriquées à la houille,
qu'on qualifie de « recuites au bois » pour
faire accroire qu'elles proviennent de ver-
reries au bois, comme celle de la Vieilîe-
Loye.

An magasin d'épicerie Paul
Miéville, à Colombier, à vendre :

Viandes d'Amérique en boîtes; — Fa-
rine H. Nestlé;—Extrait de viande Liebig.

225 A vendre d'occasion, trois lits en
fer, en bon état. S-adresser au bureau du
journal.

A vendre un potager ordinaire , rue
Fleury 5, au rez-de-chaussée.

Ensuite d'une décision des créanciers
de la faillite de J. Mouraire, le syndic
de cette masse met en vente, de gré à gré
et en bloc, foutes les marchandises de ce
magasin, telles que parap luies , parasols,
eu-cas, couvertures diverses, tapis, malles,
etc., etc.

S'adresser en l'étude de S.-T. Porret,
notaire, Escaliers du Château n°4, à Neu-
châtel.

Yerrerie de La Yieîlle-Loye

MAGASIN SPÉCIAL

DE TOILE DE FIL SUISSE
de Jacob Gunther ,

rue du Concert 6, 1er étage.
Fort assortiment de toile de ménage de

différentes largeurs.
Nappage, serviettes, toile de toilette,

etc. — Prix réduits.


